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   News N° 17 de juin 2022 

 
 
 

BILAN  2021  &  PROJETS  2022 
 
 Le représentant d'AFS était au Sénégal du 17 janvier au 7 février, afin de faire le bilan 
sur l'action 2021 et de préparer le plan d'action 2022. 
 
 
 

I - Mais auparavant … 
 
 
 

Un planning habituel pour construire sa maison au Sénégal …… 
 

…. sous condition d’avoir un bon emploi ! 
 

 
Une réalité sénégalaise avec Mansour notre jeune formateur d’AFS (35 ans) 

 
 L’agglomération de Dakar la capitale, qui englobe Pikine et Guédiawaye, est la plus 
importante du pays et regroupe 3 000 000 d’habitants. Derrière se situe celle de Thiès avec 
ses 1 200 000 habitants, où habitent Laurent Mendy, notre ancien formateur et Mansour 
Gaye, son successeur.  
 

A Thiès, acheter un terrain pour construire sa maison est désormais réservé aux plus 
riches et Mansour n’est pas de ceux-là. C’est pourquoi, il vit avec sa femme et son fils, dans 
un petit logement de 2 pièces sans fenêtre, construit au fond de la concession familiale déjà 
bien surchargée. Une concession est une cour qui héberge de nouvelles constructions quand 
la famille s’agrandit avec la formation de nouveaux couples + leurs enfants.  
 

Mansour souhaite quitter cette concession familiale agréable mais surpeuplée et 
construire un jour sa propre maison mais « On ne prête qu’aux riches » et le Sénégalais même 
d’un niveau  moyen,  n’a pas accès au crédit bancaire s’il décide de construire sa maison. Alors … ! 
 

Après avoir reçu dans sa jeunesse une formation d’horticulteur, Mansour est allé 
travailler « à l’immigration » mais pas en Europe. Il est allé travailler en Mauritanie. En effet, 
44 % des départs en immigration se dirigent vers l’Afrique qui constitue la principale destination des 
Sénégalais depuis l’indépendance.  
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En Mauritanie (pays arabe frontalier au nord) il considère qu’il s’est fait largement exploité 
même s’il recevait  une paye de contremaitre. Il est alors revenu au Sénégal et il a commencé sa 
carrière de formateur en agroécologie, et à acquis une formation en gestion et informatique. 

En 2017, après plus de 10 années de travail, Mansour a réussi à acheter avec ses économies, 
une parcelle de 250 m² située à plusieurs km de Thiès afin d’y construire un jour sa maison. Depuis, 
son  projet n’a pas avancé par manque d’argent. 

 
Il a perdu son emploi en 2020 mais néanmoins son horizon s’éclaircie car il retrouve un 

emploi assez autonome chez AFS et AFS retrouve un animateur sérieux et expérimenté. Mansour est 
très débrouillard et très courageux.  Finalement, après avoir rempli ses missions pour AFS, il lui 
restera encore 8 mois (!) pour exploiter ses deux « jardins annexes » : 

 
1- Le jardin du trottoir : comme ce trottoir devant l’école primaire du quartier était vraiment très 

large et très peu utilisé, il a obtenu du directeur, l’autorisation d’y installer un petit jardin en 
grillagé depuis quelques années. Il y fait pousser des plantes d’agrément qu’il vend dans des pots 
en béton qu’il fabrique lui-même.  Il espère les voleurs ne s’intéresseront pas aux plantes 
ornementales car il habite à 10 mn à pieds. 
 

2- Son nouveau jardin : en 2022 il a emprunté la concession de son grand frère qui n’a toujours pas 
construit sa maison et où il parque son âne. Avec les semences de légumes offertes par AFS, il va 
y cultiver toute l’année un jardin  afin de vendre ses légumes et se constituer des revenus 
complémentaires …. aux deux autres revenus !  

 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
               Le directeur de l’école primaire (derrière le mur) a autorisé Mansour (l’homme de 1,91 m sur la photo !) à 

implanter un jardin de plantes ornementales sur le trottoir. Il les achète à Dakar au stade de plantules, les fait grandir puis 
les revend dans les pots qu’il fabrique. La clôture de grillage protège théoriquement des voleurs … !... ? ….. et l’espoir fait 
vivre ! … car il n’a guère de possibilités pour améliorer son quotidien et tout va bien !     
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Quand il le faut, les journées de 10 heures de travail ne font pas peur à Mansour et 
normalement en fin d’année, il  espère financer la 1ère phase de son projet maison avec ses 
économies. Il espère pouvoir construire sa maison sur 4 à 5 ans, si ses revenus actuels se 
maintiennent … sinon il faudra plus longtemps ! Voici son planning à ce jour : 
 
- fin 2022 : les murs de la clôture qui vont entourer sa concession (sa parcelle) : fondations en béton 
armé de barre d’acier + mur en agglo. 
- puis dans quelques années, les fondations de sa maison de deux pièces. 
- plus tard : la dalle du rez de chaussée en béton armé. 
- ensuite : les murs 
- et encore un peu plus tard le toit en béton armé et enfin, il emménagera ! 
 

 
Mais, ne vous y trompez pas, il faudra mouiller la chemise car au Sénégal, on n’achète pas ses 

agglo de béton, appelés localement « des briques ». Il faut d’abord  les fabriquer sur place.  Ce sont  2 
briqueurs (manœuvres en maçonnerie) qui fabriquent ces « briques » de béton qui seront ensuite 
montés par le maçon pour faire les murs. A chaque stade du chantier, Mansour et ses frères seront 
eux-mêmes les briqueurs et les maçons …. avec simplement leurs pelles et leurs bras. 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Photo :   Briqueur + l’alignement des briques 
 
 

 

 

Au Sénégal, les « Briqueurs » moulent / fabriquent 
les agglo béton directement sur le chantier.      

                               Page 3  
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 Mais qu’est-ce qui coûte aussi cher ? 
 

 
1- L’acier. En Europe, l’acier devient de plus en plus cher et il faut de nombreuses barres 

d’acier pour armer le béton des fondations et des poteaux de clôture   
2- Le Ciment. Pour réaliser sa clôture, Mansour prévoit 100 sacs pour les briques + 50 sacs 

pour assembler les briques du mur. Budget : 150 sacs X 3 500 F (5,3 €) = 525 000 F (800€).  
 

 
Or, l’éventuel  SMIC  sénégalais est estimé à 65 000 F (100 €). Il faut donc économiser 

pendant des années pour se lancer dans un tel projet car uniquement  le mur de clôture (sans la 
barrière) représente 8  mois d’un « éventuel »  SMIC …. sans manger ! Dès lors, il est facile de 
comprendre pourquoi, les jeunes couples habitent dans les concessions parfois surpeuplées (pour 
nous les Européens) que leurs parents  ont fait construire à une époque plus favorable.  

 
 Chez AFS le salaire annuel  « bien mérité » de Mansour dépassera  les  1 300 000 F en 

2022 (2 000€) pour  3 mois de travail auquel s’ajouteront les ventes habituelles de son jardin trottoir 
+ celles de son nouveau « jardin de l’âne ». Ainsi il devrait effectivement réussir à clôturer son terrain 
et nous en serons très heureux ! (et discrètement, très fier) 
 

------------------------ 
 

II - Les problèmes de bassins d’arrosage 
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Pour mémoire: les bassins d’arrosage sont des cuves en ciment (2.10 m X 2.10 m et hauteur  
1.50m) qui sont construites à l’intérieur du jardin (2 par jardin de 2 500 m²) et qui sont remplies 
d’eau. Elles permettent aux femmes de raccourcir les temps d’arrosage et surtout de limiter la fatigue 
en raccourcissant les distances entre le point de puisage et les planche de légumes. 

 
Ah, que de problème avec ces bassins depuis 2017, l’année où nous avons commencé à 

financer des bassins d’arrosage…mais nous allons y arriver ! Laurent Mendy disait : « AFS fournit le 
budget et chacun se débrouille ». Hélas,  en fonction de la qualité du travail et de l’expérience des 
maçons, le bassin pouvait se fendre ….et cela est arrivé !  

 
Il nous a fallu rénover 5 bassins en début de saison 2021 et 10 bassins en 2022. AFS réagit ! 
 
 

 
Agriculteur, Maçon ou Briqueur ? 
 

Comme nous l’avons vu la maçonnerie est bien différente au Sénégal : pas d’agglo au 
magasin de bricolage ! Les briqueurs travaillent d’abord, puis le maçon intervient pour réaliser la 
dalle du fond de cuve, construire les murs et le chainage. Toutefois, le maçon ne manie pas la truelle 
toute l’année. C’est d’abord un homme habile, qui a appris seul la maçonnerie ou qui a été formé par 
un artisan mais, étant donné son modeste rayon d’action limité par les moyens de transport en 
campagne, il doit parallèlement cultiver ses champs pour nourrir sa famille … d’où un manque 
d’expérience hors de la construction de maison et des incertitudes pour construire les bassins 
d’arrosage. 

 
En 2021, nous avons exigé la mise en place d’un chainage en béton armé dans la  partie 

haute des bassins et confié les chantiers à un seul bon maçon à qui nous avons fourni un plan 
d’exécution. Et néanmoins au cours de l’année, les murs de 2  bassins se sont fendus à la suite 
probablement de mouvements du sol sablonneux. Cela est dû très probablement au fait que la 
préposée avait laissé l’eau couler toute la nuit : en débordant l’eau avait fragilisé le terrain qui s’était 
légèrement enfoncé. Toutefois, il existe une deuxième raison envisageable : lorsque les bassins sont 
remplis +/- à raz bord, la poussée des quelques tonnes d’eau se dirige uniquement dans 4 
directions = les 4 murs …. qui finissent  par se fendre et céder. 

 
Solutions :  

 
En 2022 : Mansour qui a fait de la maçonnerie dans sa jeunesse et qui, entre autres était 

responsable travaux dans une association précédente, nous indiquait que l’idéal était de construire 
des bassins ronds. Dans ce cas, la poussée de l’eau se répartit, non plus dans 4 directions (= les 4 
murs) mais dans toutes les directions (= sur toute la circonférence). Ce type de bassin résiste au 
temps.  

 
Problème, il faut louer et déplacer un moule rond en acier sur plus de 150 km aller/retour et 

dès lors, le prix d’un bassin double ! En 2022 pour compenser, nous avons réduit les profondeurs 
et largeurs de nos bassins tout en continuant nos recherches. 

 
En 2023 : Mansour a trouvé la bonne solution dans un nouveau jardin à Sadio : un maçon 

parvient à construire des bassins ronds avec des briques (agglos). Cette technique permet d’éviter la 
mise en ouvre de béton armé avec des barres d’acier qui coûte cher.  A suivre en 2023 ! 
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 III - BILAN  2021 
 
 

FORMATIONS 2021 

Stages de Base  
 

Stages de Renforcement Capacités 
    

 
    

Village ou GPF Communes N. Stagiaires 
 

Village ou GPF Communes N. Stagiaires 
Lindé Tidiane  Thiargny 27 

 
Athiou Guiguinéo  55 

Yougouré   Thiargny 25 
 

Khogué  Thiargny 32 
Loumbatendou 2 Thièl 32 

 
Touba Ndiagne  Thièl 31 

Daradji de Thiel  Thièl 27 
 

Thiel Wolof   Thièl 32 
Touba Belel  Thiargny 44 

 
Lindé Mouride  Thiargny 38 

Touba Danedji  Thièl 32 
 

  
 

  
Sakath Guilel   Thiargny 41 

 
  

 
  

TOTAL  Base    = 228 
 

TOTAL Renforcement   = 188 

  
 

 
   

  

Total Général des STAGIAIRES formés en 2021      = 416     
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   Le bilan 2021 débute avec  quelques  déceptions et se termine  enthousiasmant : 

3. 1  - Dommage !  
 
 

-  Sakath Guilel : ce GPF ( Groupement de Promotion Féminine) n’a pas de chance : 
 

 Deux mois après la formation de base, la clôture a cédé et le jardin a été ravagé par les 
chèvres et plus personne ne réagissait … découragé ! Hélas, notre formateur Daouda qui habite 
pourtant à 500 m du jardin n’a pas joué suffisamment son rôle d’animateur, de motivateur …il a 
attendu que je le relance.  Au bout de 2 mois AFS a fini par décider de financer 50% de la réfection de 
la clôture. Mais il a fallut attendre à nouveau 2 mois pour que le grillage soit acheté! Hélas le mari de 
la présidente s’est accaparé les rouleaux et Daouda a du reprendre notre argent. 
 

C’en était trop pour les femmes du GPF qui ont abandonné le jardin collectif. Comme 
d’habitude, certaines femmes jardinent discrètement dans leurs concessions. On ne peut pas leur en 
vouloir ! Dommage mais, on ne peut pas tout réussir à 100%. 
 
 - Un Eléphant Blanc à Thièl ?… ou presque (1) 
 

  Au début des années 2010, une ONG (italienne ?) a travaillé en limite du village. Pour le 
jardin principal, elle a réalisé un couteux forage équipé  de son moteur diésel  et d’une pompe pour 
remonter l’eau depuis 200 m sous terre jusqu’au château d’eau situé juste au-dessus ………….et puis 
plus rien ! L’ONG n’est plus revenue. Les 500 mètres de conduite entre le forage et le jardin n’ont 
jamais été posés et le matériel en place s’est dégradé lentement.  
Actuellement, les femmes nous demandent de terminer le projet. Hélas, même s’il ne fallait pas tout 
reprendre, tout vérifier, nous n’aurions jamais de tels moyens financiers. Alors, les jardins 
continueront d’arroser depuis le réseau d’eau locale. Hélas, le prix du m3 « prix public » n’est pas 
négligeable et vient grever les budgets des GPF. 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 

(1) éléphant blanc : expression utilisée pour 
désigner un projet coûteux et de prestige 
lancé sans pertinence économique… et 
souvent fortement soutenues par les 
entreprises de BTP occidentales qui vont 
réaliser le chantier ! 

Exemple : un échangeur d’autoroute et 
finalement l’autoroute est resté dans les 
cartons. 

Ce n’est pas vraiment le cas ici : au fond de la 
photo, le hangar de stockage de céréales a 
très probablement été financé par la 
coopération italienne, tout comme le forage,  
le château d’eau, son groupe électrogène et sa 
pompe.  

Hélas, les fonds ont manqués et depuis,  le 
forage se dégrade alors qu’il n’a même pas été 
raccordé au jardin central ou au village … mais 
pourquoi  a-t-il été construit excentré ? …. 
Dommage ! Page 7 

Le château d’eau du 
forage et en-dessous le 
local groupe électrogène. 
La pompe est immergée 
dans le puits du forage 
dont le sommet circulaire 
est visible sous les arbres 
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 - Bouldiabé Santhié : Néné, l’un des responsables de ce village Peuhl vraiment très pauvre, 
Néné Camara et AFS, travaillait depuis un à deux ans pour y amener l’agroécologie dans le futur 
jardin collectif situé à proximité d’un puits existant. Mais voilà … l’un des « leaders de quartier » a 
exigé fermement et presque agressivement qu’AFS finance également la clôture. Or, lorsqu’un village 
ne s’engage pas à minima financièrement ou par son travail manuel (ex : clôture de végétaux), AFS ne 
s’engage pas elle-même. Chaque village doit d’abord prouver sa motivation. 
 

«  Ce qui est donné n’a pas de valeur ! » et le village pourrait abandonner l’agroécologie un 
jour ou l’autre sans frais. Pour AFS, cette collaboration ne serait pas équitable. Elle n’ira pas dans ce 
village. C’est un crève-cœur car une majorité des villageois est  vraiment pauvre. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 - Touba N’Gayenne : ce village demandeur de formations est effectivement situé sur la 
commune de Thiargny mais complètement excentré, à 10 km de piste carrossable + 10 km de chemin 
de cahoteux guère praticable en hivernage. C’est trop compliqué pour AFS. 
 

 

Voici l’intérieur d’une case 
du village de Boudiabé 
Santhié. 

C’est la case 
« chambre d’une femme» 
tout comme il y a la « case 
cuisine », la « case 
enfants »  etc …  

Le village est pauvre. 
Néanmoins,  cette femme 
a réussi à s’acheter « une 
chambrée » avec un lit et 
son  matelas en mousse. 

Le toit de paille dure 
généralement  5 ans. Son 
étanchéité justifie 
largement l’emploi d’une 
moustiquaire « anti-
paludisme » qui, 
heureusement, est 
distribuée gratuitement 
par le gouvernement. 
Quand elle est abimée 
(bleue ou blanche) elle finit 
en protection sur les 
planches de légumes.  

Il est 13 h et il fait 40°. 
Néné Camara (sur la 
photo)  et le représentant 
d’AFS se sont mis quelques 
instants à l’abri de la 
chaleur 

Page 8 
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Cependant, pour ne pas être injuste, pour lutter contre la malnutrition et pour faire avancer 
l’agroécologie, AFS finance un bassin d’arrosage, accueille 4 stagiaires à un stage de base,  fournit des 
semences légumières et nos formateurs restent en « hotline ». 
 
 
3. 2  - A Épauler 
 

- Lindé Tidiane : le GPF et son jardin sont de taille modeste : 25 femmes ont assisté à la 
formation. Problème : il n’en reste que quelques unes pour arroser …alors que toutes viennent 
cueillir les légumes. Nous avons remis à Daouda un règlement intérieur qui sera signé par toutes les 
femmes. L’exclusion du jardin sera l’arme ultime pour la jeune et vaillante présidente Khoudia Fleur, 
par ailleurs, secrétaire à la mairie de Thiargny. 

 
- Khogué : l’un des  deux bassins s’est fendu.  AFS finance un nouveau bassin neuf qui, par 

précaution, sera placé au milieu de ce jardin de taille moyenne. 
Les semences que Mansour avait remises à Daouda au milieu de novembre, sont arrivées au 

jardin avec nous, en fin janvier. Par conséquent aucun semis n’avait été fait. Daouda qui avait remis 
les semences à une tierce personne, s’est ensuite désintéressé du devenir des semences. C’est fort 
regrettable ! 

 
 

3. 3  - Enthousiasmant   
 

Les femmes de Touba Bélel vous remercient avec enthousiasme ! 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 

Voici les meilleures 
copines de Mansour et 
d’AFS en 2021 

Elles vous disent : 
« Bravo, bravo et 
merci ! Avant l’arrivée 
d’AFS, nous ne faisions 
rien de nos journées 
lorsque nous avions fini 
nos tâches ménagères. 

Désormais nous  
sommes toutes au 
jardin, et toute la 
journée. C’est 
pourquoi, dès la 1ère 
année nous avons 
doublé sa surface et 
vendu beaucoup de 
légumes au marché. 
Dieureudeuf, Merci ! 

Page 9 
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 Touba Bélel  a doublé sa surface de jardin avant la fin de la 1ère année, bien que l’un de ses 2 
bassins se soit fendu.  Les arbres sont nombreux et en bon état. Certains Moringuas, partis de 
semences au début 2021, atteignent déjà les 2,50 m. 

L’ancien ministre de l’intérieur qui passait par là, s’est arrêté et, enthousiasmé a financé 60% 
de la clôture de l’extension du jardin. C’est sa 2ème « intervention clôture » sur l’un « des jardins 
d’AFS ». 

 
En 2022, AFS financera deux nouveaux bassins neufs et 50 % du reste à charge de l’extension 

de la clôture et  Nous lui avons remis un des téléphones à clapet que vous nous avez donnés. 
 
- Lindé Mourride (création 2020) : quel beau jardin ! …. de beaux arbres nombreux … dont 6 

manguiers qui mesurent déjà entre 2 et 3 mètres. Dans ce Ferlo, les manguiers ont des difficultés à 
s’adapter mais nous insistons car, le manguier adulte est très  généreux et les fruits seront si 
nombreux qu’ils seront vendus au marché. Seul problème : le manguier donne ses 1ers fruits au bout 
de 4 à 5 ans.  Alors pour ceux qui consomment rarement des fruits … il n’est pas très motivant ce 
manguier  …mais on va y arriver ! … qui plus est, avec les gaines Irrigasc ? (Voir plus bas) 

 
 
- Le point de vente décentralisé de semences à Thièl.  
Avec plaisir, nous sommes allés saluer nos amies dans les divers jardins de Thièl qui 

prospèrent toujours.  Elles ont créé une fédération des jardins et nous leur avons confiés la gestion 
de notre 2éme point de vente de semences de légumes.   
 

Chaque jour de la semaine, Fama Sy, la présidente vend devant chez elle, les légumes et les 
semences légumières. Famy vend aussi au marché hebdomadaire, les légumes des divers jardins de 
la confédération et les semences. Nous lui avons remis l'un des Smartphones que vous nous avez 
donnés et elle a été ravie car elle pourra utiliser whatsapp, elle qui n’avait même pas un téléphone ! 
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Ainsi, il n’est plus nécessaire de consacrer une journée pour aller acheter ses semences à la grande 
ville la plus proche…ce qui en découragerait beaucoup !  
 
 - Thiargny accueille l’un des2 autres gros marchés du département. Aîssata Sy, la présidente 
du GPF de Lindé et conseillère municipale, souhaite elle aussi créer une fédération des jardins de 
Thièl et vendre les semences du 3ème point de vente délocalisé, qu’elle nous demande de créer avec  
elle. L’affaire suit son cours. 
 
 - Village d’Athiou, commune de Guinguinéo : AFS est arrivé dans la zone de Kaolack pour 
commencer à diffuser l’agroécologie dans des jardins collectifs. Mais s’implanter à 200 km de nos 
bases, convaincre, diffuser une technique nouvelle dans une région où nos méthodes sont 
inconnues, n’est pas simple mais Néné nous l’a demandé et elle nous aide vraiment bien ! 
 

« Athiou- Guinguinéo » c’est le « territoire » de Néné Camara, notre amie sénégalo-
rouennaise (de Rouen). Elle y vit désormais sa retraite les 2/3 de l’année et se bat «pour ses frères et 
sœurs » depuis toujours. Le jardin d’Athiou n’a pas conservé la totalité de ses stagiaires initiales car 
certaines femmes habitent loin et la chaleur et la distance les ont incités à réaliser un jardin collectif 
dans leur village et c’est très bien également ! Cependant, le grand jardin bien vert et bien entretenu 
d’Athiou donne toute satisfaction aux autres femmes qui vendent leurs légumes à la grande ville de 
Guinguinéo situé à 4 km. Avec l’aide de Néné qui prêche la bonne parole, elles y ont fait des 
envieuses.  C’est pourquoi, AFS réalise son 1er stage à Guinguinéo en 2022. Il apparaît désormais que 
la mairie s’intéresse à l’agroécologie et aux jardins collectifs  … Est-ce que la bouture a pris ?  … 
Attendons ! 

 
- Postulants pour 2023 : auparavant, les nouveaux villages candidats à une formation se 

faisaient connaître en fin du 2ème semestre. Avec nos 2 formateurs, nous avons désormais une 
possibilité de 10 stages de base chaque année. Or, dès janvier 2022, 5 villages ont déjà déposé leur 
candidature !…. Donc, à suivre et à analyser ! 
 
 

 
 

3. 4 - Décidé   

 

 

 

 

 

 

 

 

Ci-dessus le bassin rond construit par le 
maçon de Sadio. En 2023 et avec son 
aide, AFS va  adopter cette forme plus 
résistante à la poussée de l’eau ! 
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  -  En 2022, les 2 formateurs font signer à toutes les stagiaires, le règlement intérieur afin que 
d’une part, chacun prenne conscience de ses devoirs et d’autre part, afin de renforcer l’autorité des 
présidentes qui doivent parfois exclure celles qui ne viennent pas travailler aux jardins. 

- En 2023, la forme des bassins  sera modifiée : ils seront ronds  lorsque les maçons s’en 
sentiront capables.  

- Mansour va continuer à visiter les anciens « bassins d’AFS » afin de recenser ceux qui sont 
fendus , donc à réparer car la dépense est  trop lourde pour les femmes et les bassins sont 
abandonnés ! 

- les Gaines «  IRRIGASC ».  Un adhérent nous a financé un procédé +/- sénégalais, simple et 
pas très couteux, d’arrosage goute à goute vertical pour les arbustes : le procédé Irrigasc. Nous allons 
en expérimenter une quarantaine dans divers villages afin de voir si elles favorisent la reprise des 
jeunes manguiers, variété un peu délicate pour le Ferlo. 

La gaine IRRIGASC conduit l'eau et les nutriments en profondeur, directement aux 
racines. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

IV – Une Belle Rencontre et … de beaux échanges ! 
 

 Mansour travaillait précédemment dans la superbe association « le CEEDD » cofondée en 
2004 par sa sympathique présidente, Oumy Seck et  Pierre Tibéri et son association bordelaise 
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« Sukhali ». Le CEEDD était vraiment une référence mais voilà, Oumy travaillait trop et n’avait pas le 
temps de suivre sa santé. Elle est décédée brutalement en juin 2020. Son fils a repris (plutôt 
bizarrement ?) la direction du CEEDD. Pour asseoir son autorité dans ce métier tout nouveau pour lui, 
il a remercié tous les cadres dont Laurent Mendy et Mansour Gaye. …et depuis, le CEEDD se meurt. 

Et depuis, Pierre Tibéri qui a consacré 18 ans de sa vie de retraité au CEEDD, se désespère de 
voir tant d’efforts gâchés. Toutefois, de guère lasse il rebondit heureusement par ailleurs. Nous 
avions beaucoup échangé par mail mais Pierre, Françoise sa femme (vice-présidente) et moi, nous ne 
nous étions jamais rencontrés.  

Avec Mansour, je suis allé les rencontrer à Nanning où ils habitent l’hiver. Les points 
communs, les motivations, les batailles sont identiques. Mansour et moi, nous en sommes ressortis 
plus forts.  

Quel beau souvenir et à bientôt car l’union et l’échange d’idées font la force! 

 

III - Programme 2022 
 

- Résumé du programme 2022 : AFS réalisera 10 stages de formations de base et 6 stages de 
renforcements des compétences. Le détail a été publié dans le CR d’activités 2021 paru en avril 
dernier et aussi …  

 Ici, Plan d’action 2022 (2 mn de lecture) : sur le site d’AFS 

Après les stages, nos formateurs effectueront chaque mois  16 visites de suivis-conseil  et 
distribueront beaucoup de semences d’arbres et de légumes, et plusieurs centaines d’arbres.  

Merci à vous 

 

------------------------------------------- 

 

En France 
 

LILO,  le moteur de recherche solidaire, verse 1 000 € / an à AFS ! 
 
 
 Un grand merci à tous ceux qui utilisent le moteur de recherche, éthique, anti-tracking 
(espionnage) et solidaire, " LILO "  en remplacement de Google (qui ne paye pas d'impôts en 
France) et qui désignent AFS comme bénéficiaire des dons de  Lilo (chaque recherche = 0,02 
cts pour AFS). 
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 Pour  découvrir LILO en 1,30 mn Cliquez ici !  

 
 SVP, DIFFUSEZ   LILO auprès de vos amis : Pour les inciter à aider AFS, via Lilo 
(c'est gratuit pour eux) dites leur de cliquer sur ce lien : 
https://www.lilo.org/?utm_source=agroecologie-france-senegal-afs.  
 
 En passant par ce lien, tout se fait automatiquement : vous implanterez rapidement 
l'application Lilo dans votre navigateur en répondant "oui" à toutes les questions et il n'y aura 
plus rien à faire : vous avez alors automatisé le versement des gouttes et des cts d'€ à AFS  
Merci à vous, les amis et bon vent à tous ! 
 
 Grand merci à vous tous ! 
 

 Vous souhaitez faire un don minute sur le net ?    Cliquez  ici !  

 
Bien amicalement.  

          Pour AFS,  

JM Maurice 

 

 

 

 

 

 
Le sourire rayonnant et le pouce levé d’Aîssata … c’est pour vous, les amis ! 


